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!tement. saltérer. C'est en. prenant tous ces spingminutieux,
Quand' on veut prolonger la joissance da: fruif d blge .r |re

d'été'elécialedielt; donti a durée'est si ssagère, il qu'on gomtde laressource edesruits pendant-eur
faut ne cueillir quei ef'ruit ééèshre ' our la'~c bsm- morte-saison. .. .- a " . 4

mation de quelques jours, parce que celui î ui'ir'ete'à. '.....,

l'a'rbemrit beaucoup vmoins, vite; en ner l'enidéta., pogrès n'itd. a, pratique' ef a théorie.
cpro.longe I.eux hommes .qui, aiment - se railler, ce sEntpâlaàaii li-

-;leur usage d'un ois, parfois plus. Il 'faut' néàn'mbn, gnorant'et:homme'istruit; et c'estsurl trrind'Pa'ricul-
l'avàuer, les fruits'appdrtent avec eux .une;prîncipe tu;e que,1 parte e plus séieus 'é.. -u cti a râvito de
déeP ourriture','le'localà Afruitsqsciene est' tournîée eni sri'dicule; d6 e 1 egauchienes de
q'il .soit,' ne ;saurait 'concourir a1 eur; conservation. grce gexi ne e it'le crd,'-1 réflexions si-On A%- vadeý r sý,ains,, attques bientôt.para les vantes, de M. l'abbé Mithivier, seront peut-etre utiles.
yers, parce qu'à. côté d'eux on; avait <placé, des fruits "Pourquoi,'lhomme de la science et Phom'me du travail ma-
vérreux. IlP convient ' donc> de 'retrancher cest der, nuel se piquent-ils l'un et- l'autre, élevant entre.eux la hi-nierssebarnère de Patiour propre, die -lajaloisietetdg;d dd? seux'que 1 -Dieu,-en leur donnant'des-aptitudes diverses et des forces

La cueillette des fruits et leur conservation regarde différentes, a.voal qu'ils soient uni8, car-c'est parjeurunion
spêialemet' l maîtresse dela maisont; de son côté que'leursaptitudes et-leurs forces se com lètentmutuellement- 'Ï amn matrss e a. Il masonj .. eti.,opèrent leW dotubl6&travail dmposé'WP'lhomme au-selé de lale.propriétaire d'un verger' ne'doit pasregarder'à la création..n..le.doube.. ' asn l
dépense; de. quelquespiastres d p'pis, pour l''chát.des r " Or voici ce double travail'Dans la pinspetite raine,

*'aeilleures espèces d'ar bres fruitiers, 'il doit enmeublèr comme dans la uoindre planteila niudu, créateur a déposé:
ve ve r, 'et borner s'es -soinsà les perfetionner. S. 1. une:série'inépuisable'de développements destinés à conser-e-eg, etj b e e i' epeSver et -multiplier àAtraves: les >siècles>cette 'graine ;et cetteion zoit dansl da ampagnes tant 'de -mauvais fruits, plante, et:c'est an travailb manuel di cultivateurA acéolnplirc'est qu'on généril les cultivat'eurs craig'ent de faire ses développements incessants; 2o. Un nombreinconnu' de

dès' déboursé' pour l'achat d'arbres fruitiers de choin' 'propiétét mystriusesicorrespondantes au-besoin de l'hommeet Ela société, et'c'est:aux>recherches 'de.la science àles dé-que l'on peut actuelle.ent sep.rcurerg'avec avantagé couvrir, àlesrétndier à les appliquer au srvie de' humanié
chez rquelques-uns de nos pepiniéristes canadiens qui jusqi'au dernier .jour du monder sanscet harmonieu cou-
ont fait une étude toute spéciale des arbres fruitiers cours de la pratique etde:la th6oriele-double.de.travailimpo
qui conviennent à notre. sol età notre climat. Cette sé à l'homme-demeurerait incomplet, et loeuvre du Créateurqui onvennnt nore.solet. nore.limn'atteindrait bpas son but."'
étude de l'arboriculture dans notre pays ne'date que n r pas so bu*t'. ' "

de quelques années, et déjà" nous pouvons sign aler ste. Hélùnede Kamourasa, 24 aoft i79.
quelques -pépiniéristes canadiens qui-peuvent-lutter
avec: ceux "des Etats-Unis 'et nous offrir les meilleures . - Chosesetautres.
garanties quan'VauÙ óhoixYdes 'arbr~es ils~o'ffrent en ---

vente : notamment, nous pouvons citer M. Auguste Froag cain>d tc en aner.-Ll enfomage canadien a ob.
.pi du Villae des Aulnaies.Ce'Monsieuir, comme qu'il' n'e; avait obten idepuis so introduction O.

our'toutes lesin'dustries quin'en sont qu'à 'leùrdé- endroit, et les journaux-de- Londres on font les plusgrdnds
but,adû'éprouver pendante les premières années'de éloges dans leurs commentaires sur sa qualité supérieure; àl'exhibition "Royal International Agricultural,"I cet été, las.on exploitation,' des' contrariétés; car .il avaiti ae grane attraction daldprodutsede laitcue fut la ntre d,

'hrliverà de nombreuses' expériences qui ont'plus:ou cieux fromages monstrès, chacunipesant Î500 livres, faits à la
'moins réussies, et'dont tout -les 'premiers nous-pou. manufacture de M. George-Morton', près de Kingston, Ont. Cesvons aujourd'hui 'profiter,' puisqu'il est a' même 'de deux énormes fromages- produisirent une grande sensation eu

nîtels nespcsd'ar.bres quic Angleterre, et aùenrent des milliers depersonnes sur les ter-connaîtreles différentes espèces d'rrsqiconvien- rains de l'exhibition p'our les'or;iis'psi lesrch n'gestpa
'-ent à nos 'vergers et 'qu'il -offro en vente à des prix boit en Angleterre, cela urn épu'd pas dece que nos produits
'réduits. Les meilleures espèces cependant eontvendues ne sont pas suffisainment connus.--Courrer da St. Hyacinthe.
à des. prix. plus Jélevés, et 'ce sont' celles-là qu'il im- Emploldii b i'de' our. talais. .Bsile Proid,'Rapide
porte mieux d'acheter, si nous voulons retirer de notre Plat, paoisse de' st. Barnabé, nous'a'montrédît blé-d'rnd
verger un plus grand avantage au 'point de vue de la d aIre ds ,balais.,I;en asept ar ts'en culture Ce 'blé-.
vente des fruits. On doit plutôt s'attacherà l*aqua- dans le pays, et M. Prolx espère en avoir une e5oîîaée ré
lité qu'à la quantité,des -fruits, et ne donner ses soins coite Il fabrineri"lui-même, ses balais t pourra"-dansquel
et son attention qu'aux meilleures espèces. ques semaines, en livrer.au commerce. C'est un essai que Mýr.I'roulx fait, et s'il réussit bien, v'année prochaine il cultiver.%~Comme nous le 'disions plus haut, la cueillette des cette plante sur une vase écielle. Succèsroce eu dane
fruits et leur'conservation d'oiveit être confiées à la sa nouvelle industrie.-Courrier, de St. Hyacinthe.
m.énagère ou-maiîtresse de ,naison. Quant à leurcon. Le fromage canadiekIt ene'ée-.-LO commerce de fromage etservation, elle d'oitfréquemment visite~r le' local 'oùiles de beurre prend une vigueur qui encourage la spéculation

L's prix sont de 3,'à 4.contius;pilus élevàs qu èn aOftij -jý X6ew-fruits sont placés, -en retirer avec soin tous ceux qui Lrs épn sonte34 set 1pléeyés tue aodt , ae
commencent à se gator ou qui pourraient gater le.s. p.ixsontuten os lusa' a e to eq u
autres, les donner aux animaux debassecour,,ouen dernier marché qui reçoitles commandes européennes et expé
préparer des -compotes qui, à ela~ fayoVir d'uuo forte 3 conuidérablenent. A Liverpool, le.fro.mage est coté
cuisson, se.conserveut un certain temps; veiller a ce • ' -. .'-;
que'les rats ou les souris ne sy introduisent point;
elle doit aussi voir à ce que les'fruit :nò soient pas • ,RECETTES
exp-sés à une-trop "vive lumière,-à-trop de chaleur lfydiièï e 'faire resso.âiir'e -s ê. c'' .c : riou de fr'oid ;'disposer e's' fi•îut de'manie'' à-ce qjue tires ttseesppar le-
chague:e 0èce- occupe iune'.place prâ içplsiei enfin ' • . . temps.
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